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est le Relatant de la Rose que le célèbre chancelier Gerson avait 

déjà anathématisé. Rabelais est un athée ; il avait vécu quelque 

temps chez les moines , mais, au premier son de la trompette de 

Calvin, il avait, en véritable Lucien, apostasie et jeté le froc aux 

orties, etc. 

1685. Publication de l'édit du 22 de ce mois portant révocation de l'édit de 

Nantes. — Un grand nombre de réformés établis à Lyon, irrités de 

voir que les privilèges qui leur avaient été accordés par Henri IV 

et Louis XIII, leur étaient retirés, s'expatrient et vont porter 

leur industrie et leurs richesses, en Suisse , en Prusse , en Hol­

lande. Voyez les Mélanges de M. Breghot du Lut, page 188 , et Un 

mot sur les fabriques étrangères de soieries, e tc . , par M. Arles Du-

four, page 93; Lyon , 1835. Impr. de L. Boitel. 

Bans notre précédente livraison, pages 213 et siàv., nous avons consigné quelques dé­

tails sur la peste de Lyonauwl" siècle ; voici une note que Von nous communique à 

l'instant sur la fameuse peste noire de 1348. 

Il ne parait pas que l'horrible contagion à laquelle on a donné de nom de Peste 

noire , et qui ravagea l'Europe en 1348 , ait atteint la ville de Lyon ; le silence 

des nombreux historiens et chroniqueurs que j 'ai consultés me porterait à le 

croire. Le P. Kircher , dans sa chronologie des pestes les plus remarquables 

jointes à son livre qui a pour titre : Scrulinium physico-medicum contagiosce Luis 

quœ PESTIS dicitur, etc. ROM.<E , 1658 , in-4° , entre dans quelques détails sur la 

peste noire de 1348, mais il a fait une erreur en renvoyant le lecteur à Jean 

Villani. Cet historien , qui était alors prisonnier pour dettes à Florence, fut une 

des victimes de ce fléau. C'est le continuateur de Jean-Matthieu Villani qui parle 

de cette peste dans le premier chapitre de ses fstorie, qui font suite à celle de 

son frère. Matthieu rapporte que la peste ravagea toute l'Italie , à l'exception de 

la ville de Milan et de certaines parties voisines des Alpes qui séparent l'Italie de 

l'Allemagne , où il y eut peu de mal. Puis il ajoute : Cette même année, la 

peste commença à passer les montagnes et à s'étendre en Provence, ensuit» 

dans la Savoie , dans le Dauphiné et dans la Bourgogne ; elle fut communiqués 

ensuite des ports de Marseille et d'Aigue-Morte à la Catalogne et au reste de l'Es­

pagne. 

Gui de Chauliac, dont Pernetti a eu tort de faire un Lyonnais , a décrit la 

peste noire dans sa grande chirurgie, ne fait pas mention de Lyon , quoiqu'il 

ait demeuré plusieurs années dans cette ville. 


